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Coloration de surface de l'Amblygonite, 

par J. JEDWAB. 

Les phosphates en solution acide forment avec le molybdate 
ammonique, un complexe jaune doué de propriétés oxydantes 
vis-à-vis de la benzidine. La réaction est très sensible, car il 
se forme à la fois du bleu de benzidine et du bleu de molybdène. 
Cette réaction a été utilisée par FEIGL pour la détection du 
phosphate dans les minéraux réduits en poudre, et de l'apatite 
dans les sections polies et lames minces. 

Le test peut être adapté à la mise en évidence directe des 
phosphates dans les roches en blocs et en sections. Une condi­
tion essentielle pour la détection de l'amblygonite (relativement 
moins soluble que l'apatite) est l'attaque acide à chaud. 

MATÉRIEL. 

Lampe à souder ou bec Bunsen. 

Solution molybdique (FEIGL) : dissoudre 5 gr de molybdate 
ammonique dans 100 cc d'eau; verser dans 35 cc d'acide 
nitrique (d = 1,2). 

- Solution de benzidine (FEIGL) : dissoudre 0,05 gr de ben­
zidine (base ou chlorhydrate) dans 10 cc d'acide acétique 
glacial; porter à 100 avec de l'eau. 

- Ammoniaque concentrée. 

3 vaporisateurs en polyéthylène. Celui qui contiendra l'ammo­
niaque sera privé du tube d'adduction, de telle façon qu'en 
pressant le flacon, il n'en sorte que de l'air chargé de vapeur 
d'ammoniaque. 

PROCÉDÉ. 

1. Vaporiser la solution molybdique sur la roche ou le minéral 
à tester. Éponger l'excès avec du papier filtre. 

2. Chauffer la surface à la lampe à souder. Les phosphates 
se colorent déjà en jaune canari. 



138 J. JEDWAB. - COLORATION DE L'A'.\IBLYGONITE 

3. Laisser refroidir. Vaporiser de la benzidine. Éponger 
l'excès. 

4. Souffler de l'ammoniaque sur la roche jusqu'à apparition 
de la couleur bleue. 

REMARQUES. 

Les silicates solubles et les arséniates réagissent de la même 
manière. La benzidine est réputée cancérigène. Éviter le contact 
prolongé avec la peau. 
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A propos d'un facies particulier 
du niveau de Souverain-Pré (Famennien) ( *), 

par PAUL SARTENAER. 

RÉSUMÉ. - L'auteur signale l'existence dit niveau de Souverain-Pré au bord 
sud-occidental dit Bassin de Dinant, sous un facies passé inaperçii jusqu'ici. Il 
met ce facie8 inusuel en parallèle avec celui tout aussi extraordinaire du JJ1 arbre 
de Baelen, assimilé depuis longtemps au même niveait. Différents autres facies 
du niveait de Soiwerain-Pré sont évoqités pour montrer que ce dernier connaît 
des variations en rapport avec sa situation géographique dans le Bassin de Dinant, 
au même titre que les couches sous- et sus-jacentes, ce qui tend à redonner vie à 
l'hypothèse de M. MouRLON, J. GossELET et E. DUPONT, différente de celle adoptée 
dans le, cinquième état de la Légende générale de la carte géologique ( 192 9). L' impro­
priété du terme macigno est rapidement esqnissée et son élimination du vocabu­
laire géologique dit Famennien belge est préconisée. 

I. - INTRODUCTION. 

Dans un travail récent ( 1957) nous avons mis en parallèle 
les deux façons différentes dont a été comprise la signification 
stratigraphique et sédimentologique du niveau de Souverain­
Pré. D'un côté, M. MouRLON, J. GossELET et E. DuPONT ont 
conclu unanimement, non sans avoir confronté parfois leurs 

(*) Texte remis en séance. 




